
TESTAMENT 
de M- Halain 

Roman par l̂ Sul MARROT 

ticbarcàVrt, en écartant 1» branches qui k 
XChaiei* l'horizon, à voir si l'heure t'approchai 
R W trembh.it comme t il avait bu beaucoup 

— Vn.oùp comme ça vaut dix mille pisloJes 
MMMua liard ! 

H entendit du bruit. On t'avançait dans le 
sUtier, Moriuier fil un homme , il eufonci 
ibjipeuii, mit en joue et ûl feu. 

Fui» il s'enfuit à travers bois. 
' Ce coup de feu dans le silence de la nu 

Lu mère Bonhiver ne fut pas la dernière à 
n'inquiéter. 

Son imagination, d'ordinaire, riante, roulait 
depuis quelque temps des idées tragiques. Elle 
TOjrail un peu rouge quand elle prethtait sous 
•on hennin, et parfois en arrosant tes légumes, 
«lie hochait la tète, fronçait les sourcils; elle 
craignait des machinations pour 

donnaient beaucoup à réfléchir. 
Cependant, réveillée en sursaut, debout tout 

de suite, «lie courut cotante un lutin dans toute 
sa mai MM ; et elle «lin compter d'abord tes pi 
geous dafl» leur petite tour, car c'était peut-être 
tout de m fuie a eut que de mauvais braconniers 
eu voulaient, mie les trouva très émut, 
veufs ni veuves et ils étaient au complet 

Let chèvres aussi. Dans retable, la *i 
t elle regardait In mî-rc Donh, 

sa lanterne. La bote allongea v 
•(inquille et lento. 

s elle 

AuseilAt qu'il vit 

_. mère tfonhjv» . , 
de l'enclos suivie du chie 
arrêt devant une forme hm 

Elle s'approcha, toucha doucement 1 
sentît sa main humide. A la lumière I 

ne de sa lanterne, elle vit le sang 
et dans l'homme ù terre,elle reconnu" 

~ 

t pas 
.che Mon i fus.l. 

Celait en effet Cendrau que Moriuier avait 

Pousse par la jalousie, la crainte d'être trahi 
r le vieux, il était aile, il avait couru jusqu'à 
Tour-Perdue aveugla do haine, pour surpren

dre les deux amants. Il était tombé, en passant 
par le sentier, sous h balle qu'il avait payée lui-
même pour frapper Marcel. 

La mère Bonhirçr ne le comprit tout d'abord 
que vaguement, Quant au meurlncr, elle ne s'y 
trompa guère, Toc non plus. Tout de suite, il 

olcnce, et la uiorellonhiver : si onl'accusait, M' Bratlot plaiderait pour 
parias H fusil rvtmntkt, à M et Je sauverait ; 1M contéquenceï de l'affaire t 

tios. Morinier nvait détale, ! dressoient dans ton esprit en images vives, 
tapné et ras lâché Toc re- j H se rappela ua diorama a la foire de Banget 

• par if.ief 

— Aie pas peur. Toc, nous le retrouverons. 
t tué un vieux pour lui voler cent 

Combien de fols la 'mère Bonhiver n'aurait-1 La guillotine lui faisait claquer les denls.maii 
elle pas levé les bras ou ciel, si cil- (irait enrmu les cent mil].: francs aussi I; laissaient n-veur 

Marcel menacé par Cendrau, , Il aurait dû .lomuuder cent mille francs à Cen-
inour sauvant drau I II n'eut bientôt plm que le regret tle n< 

" pas les avoir exigés et tout disparut devant un 
" ndrau debout le payant île 

CjpenJant Cendrau respirait. 
La bonne femme alla chercher dans s 

annette tout ce qu'il fallait pour-le fair. 
ir à lui complètement. Toc resta «up 
lesse et le garda. 
Quand elle revint, elle remua la tôle 

bien Cendrau cette fois perdu. 
Elle était scub 

liez elle ni le laisser lii poi 

B tout îussili'i! Mo-

coffre'plus grand, ou 

seul tableau 
I peine, lui donnant de I' 
jriuW perlait (a-bns 
I 11 faudrait bicut 
I deux coffres 1 
! Elargir le trou — ou en creuser un autre ! 
i Moriuier se voyait des magots aux pieds de 
tous les arbres de m J'orét. 

I Le matin, il se leva au petit jour, selon son 
1 habitude, et il s'elu.lia à recevoir bravement la 

;iden( de M. Murcei Audy. • .•i-; clou. tn-iiÉu. r.ni; m.- loiiv.-iii ie iransoorier „ n . ,. -, , , ; , , , 7 7 , — 
chez elle m le laisser lu pour aller qu,nr ,1e , n o » F l ' " " '<'' ' •»<•;'«'';«' '-' •«• ? «rce Audy. 
l'aide. Alors, elle arrangea „„ ht d-iVmil- *t , '"' ' ' ' "" V » allait pas être plus nebo que 
de giion, enveloppa douc-ment l'homme .Lins «e'•otiiuine il prit son bitaae. 
une couverture, alluma un petit feu de paire, ' . Monmec -. „ • • • . •««*, I tremblai t 
toutauBrèt ' i o chaque figure de runnaissan ;e qui! rencon-

»». .-.._'..».. T.. , . r... n limmhmm»*. 

quelque petite chose pour ion bi iuc , ' aller comme cela "sonner anx portes t Vene» 
•' — savait rien vous de la part de Gilberte* Non I . . . Enflât 

- i r e . Tenes père Moriuier, voilà pour voua. , 
Il prit son air le plus benoît et frappa à la Et Marcel tira un louis de son gousset. 

Moriuier, le net bas, joué, abêti, écoutai* porte de Ma réel. 
Marcel n'avait pas dormi ; taule la nuit il t'é

tait complu dans cette pensée qu'il fallait que 
l iberté l'aimât vraiment puiaqu elle avait trem
blé pour lui. Comme il était en route vers lereu-
dcz-vout troinpcur.il s'était entendu appeler dé
sespérément et te retournant a cette voix il avait 
vu (.liberté. 

IL voyait Gilberte gui bravait tout : les parolet 

« entendre les parolet de ce revenant. 
Il prit le Irait, néanatsias, t t le mit dans s*.' 

poche. 
Et balbutiant d«e remerciements, il s'en allât 

de son pas titubant dam la direction des Jq-f 
iietlet. 

En passant le long du parc, il s'arrêta p-nif 
les deux ouvriers qui démolissaient* 

i Toute la nuit, "il avait en- [tait la t^tc c 
il avait magnifié semblaient te consulter lu 

qu'elle venait] Alors, Morinier avec effort: 
qu'il y a donc de neuf, les eta? 

tendu de i 
dans son esprit la preuve d' 
de lui donner, tic témoignage de ten Irdsse pro- — Qu'est 

leadrau. Le jour le surprit éveilla, plein d'idées 
riantes. Il sortait de l'écurie où il venait decons-
taier que Tolbiac se portait 

- Si c'est Marron qui 

quasi mort, 
enau uccons-1 — On l'a asaasiné cette nuit. 
quand Mori- — Quoi ça ? Quoi ça dites-vous ? Test M. Ce 

drau qui a été aasauiné ? 
e disait le | — Et nous voilà dans l'embarras pour l'o 

, elle 
l continuer. 

, maintenant, on 111 plU! 

de Sénsme 
Il arriva cher 1 

passa par-dessus 

i cOle, Toc de l'anli 
i veillèrent le blessé en attendant 1 _ j 
passât dans la solitude de la Tour- c'est t 

Il s 
XXVI J mort, 

son coup fait, s'était enfui ducotô 

quelle heure son mail re est rentré cbes lui, les — C'est la mère Bonhiver qui vient J * 
pieds par devant. 1 passer, tout courant, tout essoufflée. Elle allait 

C'est Marcel lui-même qui ouvrit la porte, avertir le maire. Elle nous a vus en train de dé-* 
— Morinier, de stupeur, laissa tomber son ba- ' molir et du plut loin : • Kb 1 les gars t arrêtez-

vous l Le Moulin n'est pas mort !i> On s'est ar-' 
, roté, le camarade et moi, sur cette parole.' 
Alors, la vieille a repris ; - — Celui qui vous ftifi 

I travailler est au plus bas. M. Cendrau a reç* 
cette nuit, une balle dans le corps, près de (a: 
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d e s F e m m e s 
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Emile SCHOÔNACKERS 
BUE DESCARTES, 
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Spéciaiiiéde bière forte, système 

15 fr, Bourjjeorse Vï' I 
10 fr. Ménage 8 fr. 

i J|3, dans ies" Ji Beures. 
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Vandorpe-Lava 
61 et 63, Rus des Fabricanls 
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PHOTOGRAPHIE ELKAÏV 
T*, Uue l"oll;si-t, t*, I t o l l i A l v 

PREMIÈRES COMMUNIONS 

Portraits Artistiques à S francs la dou2airi5 
M. <> francs avec une 

MAGNIFIQUE PEINTURE A L'HUILE SOR BOIS 

INJECTION PEYRARD 
E.V-PM.iltM.VCJliN A ALUBH 

Plus de Mercure, plus de Saiiwl, fin de Cupaliii, plus de H H M 
L l n j ^ p t i o n P c y r a r d est lu seule nu monde ue contenunt aueun 

principe («riflM ni mmttf**, guérissant réellemcm en 4 ou 5 jours. 
H APPORT « l'iusieiirs médecins d'Alger out essayé Y Injection Peyrard 

sur 83* Arabes atteints d%e«ulanMÎs uei tos on chroniouer, d 
fjd niaiadeg deouispius de i$ ans, «0 depuis I ans, !)* de i jours fc'SO 
'- résultat inouï a donne i-it jjuêrisons radicale: Un deuxième e 181 Ka»u 

Ont constaté l'excellence : Les doclcuri Solary, Ferrand, AU-Ben-
• ' i n . etc. 

OMl 1 IftnMUv K. H n U B D , place du C.'tnilole. k Toulouse. 
Dépôts à Lille : Chez M. Dciezenrie. rue 'les Arts, 7. i.ede-cit. (",ran'l«-

Place ; r'anyan. Diace de Strasnoiirg : Vanaerts, rue de Parit, 199 ; 
I. Donte et Cie ; «Jobert et Cie ; Hruneau, 71, me Nationale ; Léon 
Bornay. 2lj, rue des Stations. — A Itoutuiix M. Goille. — A Tourcoing ; 
M.li, Bruneau. — A Calait ; M. Bieacourw — A Bouloyoe-sur-yer ; 
M.n.Hémoleui, 

Clinique da 
Dttieu Û E L A T T R E 

ACCOUCHEUR 
te la Maternité Boucicaut 

•t des Enfants 

Consultations Gratuites 
LES 

MARDI, JBUDI, SAMEDI 
à 3 hearea 

37, rua de Tourcoing 

. ROUBA1X 

THEMUI.es «e DIX don* 
' M cures merviifftmes sont 

LA DAXINE ÔOÉÉTlT" MFAiLLÏi LEMI1NT 

DOULEURS, GOUTTE, GRAVELLE, 
R H U M A T I S M E S lu Uns inCKrts» InUŝ lIlKtiHS «Itritips. 

Bn qTxelquo» joars tout** !•• toafTrmocmB d"p*rni*tent tinsl que l'enflure cl la 

i coeri plu* <l« <t'X in/'lle ma'adee. il esl simple, peu coùlcux. racilë a suivre cnea soi, 
IranquiHemoni. sans se déranger de ses occupations ou de son travail. 

AVEC LA D A X I N E | ON A D A X CHEZ 801 
t a OAXIMC H T V I N D U I 10 m u n e t I T » ï T B O W I B A N » T O U T M L « « F H . K B A C K I . 

t!«,GM»dt P|MN>, LILLE » M i i M i Z E l i T O U E t r . i i ««M>«. 

C a b i n e t 

M. Charles POLACK 
Chirurgian-Dentista 

SO, r n c d l u k e r D i n n i i , K O I ' I I A I V 

Visible tous les Mardi, Jeudi et Vendredi 
île midi à 5 heures du soir 

M. POLACK, se rend à domicile sur demande 
»JLVl!S03i JUJE COXfl .YNCIj 

A LA TOUR EIFFEL' 
Chiiuef argent, 2 fr. 5 0 

REMONTOIR m m , 1 3 fr. 

Mouirc nickel 1 Ir. Acier 1 Ir, Argent 11 Ir. 

PHOTOGRAPHIE SHETTLE 
A l'occasion des 

P l i * l > l l i l l l > < C O M M U X I O X S 
Poitroits artistiques à 

ÎO Francs la Douzaine ! 
88, rue Motte, TOURCOING. 

4, Boulevard de Paris, ROUBA1X. 

L E t l B O P É E N N E 
Demande Partout des Agents Producteurs 

- - Î K T Ï B V l & O I S E U 

KEITIS DTrtStl 
40 ans a g i . M 
Keaseifnsoieau S ; CB.U..C d'Autio, » . »srls. 

ŒGAZ à la PORTEE deTOUS 
l'économie domeslique que le 

; surélévation >ic prix, de jouir de la gratuité de l'ins-

mettre la clef de la boile du ni"iMnisme >.i.iris la no'dUon indiijupn i 
recevoir une nièce de 0.10 française sans défaut Cette pièce doit 
trer sans effort ; t- de tourner la clef nour faire tomber la pièce •>• 
lé caisse ; 3- de répéter cette opération chaque fois que l'un veut mol 

4-dé ne jnmais mettre plus de 9 pièces consécutive " 
;'eat-« • de ne pas dépasser le eUstn neuî du cadran des sous* A c 

ni)eurs L 

A L'OPTOMÊTRK 
Lttnâtterid et Optique 

JOSÉ, Opt ic ien-Spécia l is te 
49, Grande-Rue, 49 (place de la Liberté), HOUBAII 

(MWSON A- FRIBOUIIO), 
Verre* gradu 

l silex par 

EXÉCUTION 
Scrupuleuse et rapide des ordonnances de 

MM. les docteurs oculistes. 
(îian.l choii de .lumollcâoa lotis geares. Baromètres, Thermomètres 

toit̂ S ii l'ompa*. Sléruoscones, Compte-PiU, Tobes en terre», Niveam, 
••,'Alcornètres, thèses, Ycnx 
-, Bijouterie, Orfév, 

numwn, n p n i rarapmui 
S p é c i a l i t é i rVrt ï . - l t 'H p t m r Caulerastx «C Vètvn 

BON GENIE 
LILLE, 1, Rue du Yieti i - Marcfté-aux- Maatons, i, LILLE 

VENTE ACREDIT 
CONFECTIONS POUR HOMMES, FEMMES & ENFANTS 

VETEMENTS SUR MESURE 
r tn imiEf . I l to lg t l . fT'irtl |- f•*f. Chapellerie, Roae»neri 

ioflet. Bonnetoris. Lîtfrie, Horlogerie, ttiionterie, Poêieri™ 
Lrùcies ae loenag», Mobiliers en tout eenrei, Meubles de luxe, «M 

r COMMUNION 
KM VKU.SANT 

5 £ : 50 "• ' 
10 - 100 
15 - 150 
20 • 200 
Le» FONCTIONS4IKC 

S 5 "i, 
10 • 
15 • 

20 • 
itTé!«rr»t.n«j 

Des conditions spéciales leur seront accorrféas 

S'adresser aMOUUAIX. rue du Collège. 468. 
a TOimcOING, rue de liand, M. 
à CHOIX, rue Kléber, 101. 

ROMAN 

• M O e t r B o 4 N M . D A l . l r . 

PREMIERE PARTIE 

t*l eotironnea fleuries, la grande couronne 
JsjtjUaa lilM at ca rosés a^ec le nœud de ruban 

„. «Met laissèrent jusqu'au cimetiOre un peu de 
r parfum derrière elles. 
MteooTot parlait k peine de la maison mof-
Jf», qu nmilienne Soubrier se souleiait sur 

Ulcra. Awit-clU entendu le *a cl vient 
t depuis le m Vin dent l« mùaoa, e« le I 
~ ttlcace qui tombait sjtrf elle ramenait-1 

se levant de la chaise sur la 

— Qui T interrogea celle-ci. 
— lïlle.. elles autres. 
— Dans le jalon, 

i iiinel de . . . ton père. Je ne p 

j pied, qti'im grand rbrist u _... 
Oui, ia raison était bien-revenue, elle i 

St re qui sauve parfois de la folie, ses larme 
montèrent, n ses paupières brillantes. 

Quand Marianne accourut, attirés par l'expia 
•Ion du desespoir qui emplit soudain la maisoi 

deux mains au (anneau, le front apptiyc d 
et ajjpelau.1 celui qu'elle ne devait point i 

r mener qui tomnaii sur «ne rninen""- i<r «« 
% osvaaau une pensée lucide, une pense* sauvée. 

i la ertrrsift endormie venait de M- ! 
L'mhtè à pas de loup. Elle, que «on 

sr soja çnrant empêchait d'otre au 
• bout, avait aaga* une des feaa-
•% tupeocaee tsv ta sacre S ' IOMÎ ; 
• la .tau k rnetura q*« le cortrgè 
•a aurvail d« set 7etfl bmuiHés; 

s sanglota, la» panaches do 

rJssMssist àemeurt assise sur sot 
s, m pas VHUSS, errsnl sotwss 

n'su'aisail sçuleinent lorsque deus des voTlures 
de deuil *arKi*rcnl dans la nie, en fuee du 
per*ka, ramaoeat la veuve et quelques amis. 

Entiliense, es entendant soaacr, ren(r«dsD« 
s« ekamsre, tuivie u> sfariaane, a qui elle de-
iSandades vrssmanU. Celle ci l'aida k passer 
une rase noire, que la roa*uri('re confectionnait 
asr tes mesures ordinaires, sans procéder à l'es-
asra|S, ét'qui #Uii bien S sa Utils . • • 

Apres avoir ramené sur le sosneneUde sa têts 
se* ebsTsas sombrei, se' sentant faiblir, elle 
rmsasrOt s nrénlre an \éttt pelage et m Hs-

! ctit dsM un doift de via, ffétsil «sseï pour re- ' 
efttrrrer monMnUnaaseSt des fdress. 

, aoil encore mis S table. 

— Kmilienne ? 
— Quoi î 
— Tu sais.. . quelqne chose ? 
— Je saie tout. 
Klle ï 
Maria 

passer. Que pouvait-elle faire, pauvre créature 
meurtrie, pauvre malheureuse, désormais pour-
içivie par lereniords d'avoir p^rlé, parla con
viction qu'elle Atait la cause de la catastrophe I 

pour la faire miudire par cette bouehe, la 
seule q.ii put lui adresser désormais une bonne 
parole t 

HepousK'e pir sa «fille» il ne lui resterait 
qu'à mourir. Kt Marisnae pensa que la mort, 
sans doute, ne serait point lente a venir. 

Mlle Soubrier était entrés dans le salon d'a
bord, il ctàit vide. 

Mais une porte Ouverie sur la droite un bruit 
de voix venant de par la, 1 avertit qu'on M 
tenait dans le cabinet du défunt. 

Elle traversa ls pièce, l'srrcla devant 1* port* 
• s voytni f abord, parmi les quatre personnes 
qoi se trouvsient la, sa mère, un notaire, un 
médecin et l'officier, que celui-ci accoudé, ua 
crêpé su brsi, S un coin de la cheminée, Si dont 
le regard rencontra ls sien. 

lmmédislement il s'avança, le* -

Pnule les imita, glacée brusquement par l'ap
parition de sa fille. 

Emilienne s'était j'cléc dans les bras qui s'ou
vraient pour l< 

l'épaule de l'oflicier. 
uvre petite 1 dit celui-ci. arrachant n 

effort ces deux mots de ion gosier contracté. 

irol 
jeté avec un éclat tl strident, si 
se les yeux des trois hommes se 

portèrent «îir Mme Soubrier. 
* " ti tremblait comme une feuille, C'était 

errlble, l'heure redoutée du réveil de 
l'intelligence cbet celle qui depuis trois jour* 
divaguait, et que, mère maudite, comme elle 
avait été épouse criminelle, elle espérait peut-
:ire h jamais privée de rai*on. 

F.lle «entait sur elle ee noir et implacable 
•égard, dont la nuit de I assassinat, elle avsit 
été foudroyée. Et comme cette suit, son regard 

•avança, i 
parole. Ce mouvement I t j EIK n'aurait psi pins ls force de lui répondre 

sju'elle n'avait celle de se mouvoir. 
L'ace îsaLtO* ne sortit point d* ls bouche de 

k««l*tlVit***s/o,E» r,ve**nt a» staU^at, elle 

reprenait trop bien possession de i 

l'éclatât pas 
Elle se lairait. 
A partir de cet instant, où l'exclamation 

asnari et vibrante s'érltappa de sa bouche, Mlle 
Soubrier devait se montrer impassible, Elle 
rompit le silence, causé par la stupeur que pro
voquait son exclamation. 

Elle dit en passant lentement une main sur 
son fronl ; — Oui. du calme, de l'énergie... il le 

Et elle s'assit i demandant qu'on fai-

qu'elle venait I.e commandant Jappert, celui 
d'appeler Ludovic, répondit : 

— Moi ct ces messieurs que tu 
nis aussi de ton pauvre père, en qui il avsit 
ute confiance, nous pensons que peut-être il 
istait. sinon un testament, la situation nous 
inblant très nette, pour vous deux t i mère et 
i, du moins l'expression d'un désir, d'une 

lettre adressée à l'une de vous ou à l'un de noua 
trois, en cas de mort rapide.. . 

N t'n des tiroir* de cette table renferme, pa-
it-il, des papiers intime*; on eût du " 

Il parait que la 

, il faut appeler an serrurier, dit ls 

svant [enterrement 
ï * dispa 
- Eh bi 

jeune elle. 
Tout à l'heure, fil Mme Soubrier, qui, elle, 

iquls son audace ; vous dever avoir 

foire, il est même presque a> mon devoir, k 
moi l'homme d'affaires de ce pauvre SMsftnr, 
de faire procéder le plus lot passible S celle 1er-

™* 'e coosenUaaeat toutefois d« 
Mme Soubrier 

- Je conn 
dit la veuve, e 
rien laissé de particulier parmi ses papiers ; 
mais si vous êtes d'avis d'v voir de suite, je 
pense absolument comme vou*. 

Elle sonna. 
Dix minutes plus tard, en effet, le serrurier 

était la. En un clin d'oeil il crocheta la serrum 
et partit laissant le tiroir béant. Pendant <iu il 
procédait h cette facile opération, Mine Sou-

" la griffe de la peur l'etr.;iiidr<\ 
pressi " 
lie. Il 

dans la dénoncialior 
tant, elle se remettait à trembler de 
membres. 

Ce fut elle qui vit ls première, placée bie» 

tout ce que contient le tiroir,, 

Une sorte de pressentiment néfaste sessatrasl 
coup en elle. Il ne pouvait v afôir U-'lc-

s hommes hésitaient, Emilienne ne 
bouges pas. 

— Dans dfi miaules, flt-elle, et tiroir Mot 
être ouv«rt;ne vous rende*-vou* pas emon désir, I 
messieurs de le faire ouvrir de suite T 

- C* assit se* ̂ jjAjmK rs^wdtib s» | 

de sang, sur le papier blanc. 
Elle étendit It main et s'en empara. 1,'cnï». 

loppe portait celte suscription '. 
A Mûntieiir Ludovic Jappert. 

thef d'ticadron trertittrrie 
Vir$uiU(fi. 

rOOn srTRB OTTVIRT APHts HA IfOtlT 
Une seconde, Paule la tint entre ses maint» 

ian« délsebsr d* dessus son rsgard. Puis , 
muette, stls ls tendit au commandant Jappert. 
Celui-ci d*aa*ura d'abord un peu interdit. 

— Dots-js lirsT inuriBura-t tl, la montrant s* 

t a ^ É * . > - — - > • • • 

trembh.it
THEMUI.es

